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M A R C V A I L L A N C O U R T 

Poëmons-nous les uns les autres 

Aux chefs de bile de la critique d'humeur, ce 
pasquin est RESPECTUEUSEMENT dédié. 

Nous coucherons au bloc! 

dit le marbre ennuyé 

au voleur de profil: 

la carrière n'est plus ce qu'elle était (bis) 

carré blanc sur fond blanc: 

la cellule était familiale 

les barreaux de chaise 

l'enfance de l'art, la vie: 

éternel second violon, 

mourir est dans mes cordes (bis) 

un rose quintal de nuit musclée 

m'empale, 

bouquet d'amarantes; 

ciseau à la main, marteau, 

je rafraîchis Dieu sur la nuque 

tandis qu'il descend 

du Golgotha vers le Gotha (bis) 

les mots, aux racines traçantes, 

récitent, pots de terre des etymologies, 

des écrevisses en grec et en latin; 

effet de serre, temps de rapaces, 

calicots outragés des nuages: 

la mer opprimée fait grève (bis) 
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badinage de vitesse, 

badinage de fantaisie, 

sang de lézard, humour glacé: 

heurtoir de bronze des mendicités, 

les consonnes sourdes frappent au palais, 

toquent à ma porte; 

coquet, économe, d'une élégance explosive, 

j'habille mes labiales aux friperies des fricatives; 

je squatte une maison de vers; 

je hante au logis des voyelles: 

ma sœur de charité y lave les muettes (bis) 

je ne suis pas gentil compagnon 

d'atelier d'écriture, 

et je ne cueille pas 

gai Ion là gai Ion lé 

le joli gland des bourses dans la verte copinaie (bis) 

je ne suis pas né pour un petit pain 

à cacheter, 

et mon étude 

n'est pas légale (bis) 

comme on n'accepte pas, 

de mon vivant, 

mon lingot d'art, 

une petite monnaie de calembour 

fait l'appoint de l'esprit 

au guichet de la critique: 

prière de me parler à travers 

l'hygiaphone de la courtoisie, 

veuillez garder pour vous 

les miasmes d'impuissance 

et les bacilles de sottise (bis) 
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délivrez mon ticket, ne le délivrez pas, 

voici mes titres de transport: 

je brûlerai le dur! 

j'offre mon meilleur profil, 

le plus fuyant, 

aux projecteurs de gloire (bis) 

et le tombeau qui l'ouvre 

à l'heure des roses-thés, 

des gâteux secs; 

le miroir, l'usine à sosies s'embue: 

trop aimable / sept fois / dans la bouche 

sans façons / la langue 

après vous / la sangsue (bis) 

le bon vieux bouleux des midis, 

le soleil monte au ciel 

en bleu de chauffe; 

je lance le dé des délices: 

le ciel, chiffe molle des harpies, 

que la chipie met en charpie (bis) 

que fais-tu là? 

lui dis-je 

que fais-tu là!? 

elle répond, 

elle répond: 

je cueille à la barbe du jour 

sur le rasoir d'Occam des distinguo 

le poil à gratter du mystère (bis). 


